
Laisse Ottawa.... 57

Ait. à Montréal... 25
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llSiArrive à Ottawa.

jlHAPBAUX TOWNEND

FEU! FEU! FEU! Noua venons d’ouvrir deux caisses de 
P2ÏÏ DE $13 OOO chaPeaux venant de MM. Towhend A Cie., 

** ’ chrpelliers de la reine.
--------  Ces c'uapeaux méritent une visite.

Nyant acheté pour une valeur de 
$13,000 de marchandises endomma­
gées par le feu et l’eau dans le ma­
gasin de gros de MM.
SKELTON, FRERES & CIE.,

MONTREAL.
A ENVIRON

25 cts DANS LA PIASTRE
Aous vendons aujourd’hui tout 

le fonds à'beaucoup moins que la 
moitié du prix.

Conditions Comptant ou payable 
sur livraison.

R. J. DEVLIN.

UN SEUL PRIX

BRYSON, (JBAllAM & Cie.,
153 et 154. rue Sparka.
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Chemin de Fer Canidleo du Pacifique

DIVISION D’EST. 
L'ANCIENNE LI6IE~rÔilJ0UBS El AVANT.

Ligne Courte
ENTRESCI

OTTAWA ET MONTREAL
■ni

Arrangement» d’ete common ■ 
oant Lundi, 11 Août 1884.

. il h il h
!» I*ï w.gTABLEAU DES HRS

LE PACIFIQUE

JULIEN, Nous parlions, la semaine der­
nière, d’un télégramme que M. Mac­
kenzie, l’ex-chef libéral, avait 
adressé au président de la compa­
gnie du Pacifique. Le voici dans 
toute sa brièveté et son éloquence.

Lundi, 18 août.
. . Pied des Montagnes Rocheuses,C.B.

Je vous félicite cordialement du 
travail étonnant accompli. Notre 
voyage a été excessivement agréa-

Pompes funèbres » 4

Ottawa»
tiécal. \

;er au public d'Ottawa 
route commande qu’on *. 
>rix très modérés. On 
RBILLARDS 
funérai:
•iétaire.

sont à la 
ires fournis sur

Lie.
Alex Mackenzie.

Cette dépêche fait honneur à M. 
Mackenzie et montre qu’il peut se 
déDOtiillei au besoin de l’esprit de 
parti dans un but patriotique. Elle 
contraste singulièrement avec les 
articles du Globe, qui s’acharne à 
représenter sous le jour le plus dé 
favorable tout ce qui touche de prés 
ou de loin à cette entreprise.

Les travaux du Pacifique vont 
rondement. Quinze mille travail- 

. leurs au moins poursuivent sans 
relâche cette entreprise monumen­
tale. il n’y en a pas moins de dix 
mille dans la section du nord du 
lac Supérieur. Notre député, M. 
Tassé, a pu les voir ù l’œuvre, il y 
a quelques jours à peine, et il a été 
frappé de la difficulté des travaux 
non moins que de la rapidité avec 
laquelle iis s’exécutent.

M. Van Horne est actuellement 
dans la Colombie, où il préside à la 
construction des hangars à fret et à 
passagers, au terminus même de la 
ligne. Cee vastes bâtiments seront 
achevés d’ici à seize mois.

D’un autre côté on prend actuel­
lement des mesures pour organiser 
une ligne de steamers qui feront le 
service entre la Colombie et la 

' Chine et le Japon. Ces steamers 
nous apporteront les produits de ces 
riches contrées et ne contribueront 
pas peu à alimenter notre grande 
route transcontinentale.

Ce sera un grand jour pour le 
Canada que celui où l’on verra 
l’achèvement de cette colossale 
entreprise.
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LES $5,000 DE M. MERCIER

La Minerve tient toujours M. 
Mercier sur le gril. Dans son 
numéro de samedi dernier, notre 
confrère de Montréal racontait que 
le 17 avril 1883, M. Mercier, qui 
aime beaucoup à faire parler de 
lui, se méuageait une entrevue 
avec le Star. Là il déclarait solen­
nellement qu’il était déterminé de 
venger la loi vio ée par l’houora- 
ble M. Mousseau, de pousser la con­
testation juyu’au bout, dût tout le 

• parti libéral demander grâce, que 
; on devoir comme avocat et comme 
chef de l’opposition était d'exposer 
toute la cause au pays sans paesnm, 
comme aussi sans faiblesse, sans 
crainte et sans faveur.

Pour mettre cette fanfaronnade 
dans son vrai jour, la Minerve donne 
le texte même du Star, avec la 
traduction eu regard. Voici la tra­
duction :

ÜLES DE

c un extrait cou. 
mgue et combiné 
végétaux, de ms» 

premier rang panr. 
machiques jusqu'à prè­
le.
McGALE, Chimiste, 

Montrés’ 
i»

»; 54 ANS

,ixiB
Balsamique

* *

DOWNfe
uve de CINQUANTE 
a ôté reconnu comme le

Coax, 1» Coque’ 
es le» maladie» 
ou mon». Samedi dernier, j’ai entendu dire 

que verlaiue libéraux de vieille sou­
che, qui m’ont déjà combattu, se 
réjouissaient de l’idée que M. Mous­
seau, pour se protéger lui-même, 
allait m’attaquer ou me faire atta­
quer, au sujet des fameux *1,500 et

BIX
,00 la Bouteille.

Z5T, et par
). DAOIER, Ottawa, J

IM

D’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

Connection à Montréal aveo les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali­
fax, Saint-Jean, Boston, et tous les 
points de la Nouvelle-Angleterre.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 ; 
L’Express du jour quitte Ottawa à 12.15 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 10.00 pm
“ du soir quifte Ottawa à 1 Î.35 pm 
“ “ Arr. à Toronto à, 8.45 am
“ du jour miitte Toronto à 9.00 am 
“ “ Arr. à Ottawa à 6.55 pm
“ du soir quitte Toronto à 7.40 pm 
“ “ Arr. à Ottawa à 4.50 am

Chars palais élégants sur les trains du 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur les 
trains du soir.

Connections à Sm.th’s Fall, pour 
Brockville et le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le c’ emin de fer Utica 
and Black River et ses nombreuses con­
nections pour le sud et l'est.

Connections à Toronto pour tous les 
points à l'ouest, sud-ouest et nord-euesl.^

Pour les billets, le prix du passage, les 
sièges dans le char-salon, la table du 
départ des trains pour le haut de l’#ttawa 
et tous les autres stations locales et autres 
informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

|T42 RUE ELGIN.-
GBO. W. HIBBARD, 

Assistant-Agent-Général des Passagers.
ARCHER BAKER, 

Surintendant-généra: 
W. C. VANHORNE,

Vice-Président.

PERDUE
Depuis mardi matin, dans 

environs, une VACHE A LA
Hull

oil tout 
es, et portant 
uce et demi de 

seront reçues

A LAIT, à p 
fermées, etLitege, petites cornes 

collier en cuir de un poi 
Toutes Informations 

aissance par
M. JOSEPH NORMAND, 

No. 13, rue Britannia

laravec*
recoin

Hull.
22 août 1884 6f

EMPLOI DEMANDE
désirant s’engager 
i maison privée, et 

utile, ti’adre

Par u
comme cocher dan 
se rendre général 
au bureau 

oût

sonne

ement 
du Canada. 
1884 3f20 a

ON DEMANDE
Une cuisinière bien recommandée. Un 
salaire de $12 à $15 par mois sera payé. 
S’adresser au No. 165, me Maria.

20 août 1884 5f

■:o:-------- -
Non. venons de recevelr le 

pins bel assortiment 
de toiles peinte» et dorees 

pour fenetres qui ait 
Ja :ials ete Importe en Canada

JACOB ERRATT.
MAGASIN PALAIS DE MEUBLES.

38 BUE RIDEAU.

N. 13.—Voyez les échantillons de 
ces toiles dans ma vitrine.

3
LE CANADA

a de faire place 
nne qui nous

Ottawa et Hull, 26 Août 1884

Jie.,
rs directs. QUESTIONS DU JOUR

lan

des $3,880, en rapport avec l'élec­
tion contestée de Terrebonne. De
samedi à lundi matin, plusieurs 
conservateurs influents ont con­
firmé la nouvelle en m’annonçant 
que si je persistais dans mes procé­
dures contre l’honorable M. Mous­
seau, je me Couverais placé entre 
deux feux ; que les vieux libéraux 
et les amis de M, Senécal s'uni­
raient pour m’éciaser, en me citant 
devant les tribunaux au sujet de 
ces deux affaires et en me faisant 
autant de mal que possible. J’ai 
répondu que ces menace- ne m’ar­
rêteraient en aucune façon ; que 
fêtais décidé de poursuivre la contes­
tation de Jacques-Cartier jusqu’au 
bout, dusse je avoir contre moi tout le 
parti conservateur et tout le parti 
libéral; que j’avais déjà eu à souf­
frir pour mon attachement au 
parti, et que j’étais prêt à soufirir 

, me reposant sur l’intelli­
gence du public et dans l’espoir 
qu’il se trouverait encore dans la 
province de Québec des hommes 
honnêtes pour sympathiser avec 
moi et m’aider, un jour ou l’autre, 
à écraser la canaille et les fanati­
ques des deux partis. Cette décla­
ration a eu pour effet sur les hom­
mes qui m’avaient approché, île 
leur faire changer d > tactique ; les 
menaces firent place à des pro- 

et à des ollres superbes. Je 
méprisai ces offres et promesses 
tout comme les menaces elles- 
mêmes, et aujourd’hui, je suis par­
faitement décidé à faire mon devoir 
jusqu'au bout sans rcqarder aux 
résultats que cette attitude pourrait 
avoir pour moi ou pour le premier 
ministre. S’il est innocent des accu­
sations portées contre lui, je m’en 
réjouirai et je dirai : Tant mieux 
pour la morale publique. Mais s’il 
est coupable, s’il a violé la loi, il 
doit être châtié comme les autres 
et mon devoir comme avocat et 
comme chef de l’opposition, est 
d’exposer toute la cause au pays, 
sans passion comme aussi sans fai­
blesse, sans crainte et sans faveur.

encore

messes

Ces nompeuses déclarations ne 
trompa personne, ajoute la Minerve. 
Il était facile d’en deviner le but. 
M. Mercier voulait dire simple­
ment qu’il ne ferait pas dans tes 
prix doux et qu’il faudrait en passer 
par ses conditions pour arriver à 
un règlement. En effet, quand M- 
Mercier parle de morale publique, 
c’est qu’il rumine quelque plan 
pour emplir son gousset.

Le chef libéral fut compris. On 
eut bientôt apprivoisé cette vertu 
farouchs. On hésita sur le prix. 
On offrit $3,000, mais M. Mercier 
déclara qu’il faudrait au moins 
$5,000. C’est ce qu’il fut payé en 
définitive.

M. Mercier avait négligé de ven­
ger la morale, mais il avait empo­
ché un joli magot. C’est ce qu’il 
appelle agir sans passion comme 
aussi sans faiblesse, sans crainte et 
sans faveur. Quel farceur.

BULLETIN POLITIQUE

Nous disions, hier, que la Patrie 
et ses confrères en libéralisme 
n’avaient pas raison de crier vie 
toire contre le gouvernement fédé­
ral au sujet de l’eleclion de M. 
Fielding, premier ministre de la 
Nouvelle-Ecosse.

L'Evènement que personne n’ac­
cusera de brûler d’un amour ten 
dre pour le gouvernement fédéral 
émet cependant la même prétention 
que nous. Voici ce qu’il dit :

L’électiou de l’honorable M. Fiel 
ding n’a pas la signification que lui 
donnent les organes de l’opposition 
fédérale. Il ne s’agit pas ici de 
réaction, etc.

La bataille s'est livrée sur le ter­
rain provincial et le premier minis 
tre l’a gagnée.

Les journaux d’Europe nous ap­
prennent la mort de madame Jan- 
net, mère de M. Claudio Jannet, 
l’écrivain distingué, que nous avons 
eu le plaisir d’entendre à Québec 
durant les fêtes de 1880.

F. M0FFET. Secrétaire de la rédeetien et administrateurBLE u LA SOCIÉTÉ DE PUBLICITE, Propriétaire

ABONNEMENT

.93.Payable d’avanoe, par an.
do quatre mois.. 1-00
do un mole.........  0.25

Edt. Hebdomanaire, par an........ 1*00

“RELIGION ET PATRIE”

A TRAVERS LES JOURNAUX Le Standard de Victoria, Colom­
bie anglaise, annonce sur l’auto­
rité de M. Dutismuir, président de 
la compagnie du chemin de fer 
Esquimalt-Nanairno, que la pre­
mière cargaison de rails pour cette 
ligne arrivera d’Angleterre vers le 
20 janvier prochain, et l’on espère 
que vingt milles de cette voie 
ferrée seront alors nivelés et prêts 
à recevoir les rails à partir de Na­
naimo.

Le R. P. Mathieu, vicaire pro­
vincial des Dominicains du Ca­
nada, et le R. P. Jutteau, ont pris 
possession, dimanche, de 
de l’église baint-Jean-Baptiste des 
Chaudières, comme nous l’annon­
cions samedijdernier. Le révérend 
Père Mathieu ne demeurera pas 
cependant toujours à Ottawa. 11 
n’est venu que pour procéder à 
l’installation des révérends Pères 
qui arriveront dans quelques jours 
pour se fixer à Ottawa.

Une dépêche de Rome annonce 
la nomination au prochain consis­
toire des six cardinaux dont les 
noms suivent :

Mgr Laurenzi, assesseur de la 
sacrée congrégation de l’Inquisition.

Mgr Merosi Gori, secrétaire de la 
grégation consistoriale.

Mgr Mazotti, secrétaire de la 
sacrée congrégation des évêques et 
réguliers.

Mgr Verga, secrétaire de la 
sacrée congrégation du Concile.

Mgr Ganglbauer, archevêque de 
Vienne.

Mgr Gonzalez y Diaz, archevê­
que de Séville.

On croit que le consistoire aura 
lieu dans les premiers jours du 
mois prochain.

Nous lisons dans le Quotidien :
Nous étions mai renseigné lors 

que nous avons dit que M. Lynch 
devait accepter la position de ré- 
gistrateur a Waterloo.

Cédant aux sollicitations des 
amis du parti, M. Lynch, malgré 
une-santé chancelante, gardera le 
portefeuille de commissaire des 
terres.

Le départ de M. Lynch aurait été 
vivement ressenti dans Québec, où 
il a su se faire des amis dans tous 
les partis.

Au sujet de l’échange de colonies 
dont nous parlions, ces jours der­
niers, dans nos dépêches, voici les 
détails que nous trouvons dans 
VEvénement :

En abandonnant à l’Angleterre 
Plie de Terreneuve, la France s’était 
réservé le droit de pêche de la 
morue sur le grand banc de Terre- 
neuve, et le droit de séjour sur la 
côte même de l’ile pour le service 
de la pêche.

La jouissance de cette réserve a 
souvent été une source de difficultés 
et de collisions ; d’après les projets 
actuels, la France renoncerait à ce 
droit d’occupation de la côte sud de 
Terreneuve, et ses bateaux de pê­
che relâcheraient tous aux îles St- 
Pierre et Miquelon, peuplées de 
5,000 habitants.

En compensations, la France de 
viendrait maltresse des îles que 
possède l’Angleterre aux Petites- 
Antilles.

Dans ce groupe, la France a déjà 
la Martinique, la Guadeloupe, les 
Saintes, Marie-Galante, laDésirade, 
Saint-Martin et Saint-Barthélemy, 
peuplées de 340,000 habitants.

Dans ce même groupe des Petites 
Antilles, qui achève de fermer à 
l’ouest la mer du Mexique, l’Angle 
terre [ ossède la Dominique, Mont 
serrât, Névis, Antigua, Barbade, 
Saint-Christophe, Anguilla, Sainte 
Lucie, Saint-Vincent et les îles 
Vierges, peuplées ensemble de 400,- 
000 habitants.

Telles sont les terres sur lesquel­
les porte le projet dont il est ques­
tion en ce moment.

la cure

con

L’organisation protectrice contre 
les incendies dans la capitale d’On 
tano comprend en chiffres ronds 
106 signaux d’alarmes, dix casernes, 
65 hommes (y compris les oificiesr), 
18 chevaux.

A Ottawa, capitale du Dominion, 
(population 30,000 âmes), le même 
service comprend quatre casernes, 
un surintendant, un député-capi 
taine, quinze hommes, et 42 signaux 
d’aiar

M. Yelland, ancien officier supé­
rieur du corps des pompiers de 
Liverpool, est actuellement en 
Amérique et visite naturellement 
les pompiers des diverses villes où 
il passe. Partout à Québec, Mont­
réal, Ottawa et Toronto, il s’est 
déclaré enchanté de ce qu’il voyait. 
Si on Ten croit, l’électricité est 
beaucoup plus mise à contribution 
en Amérique qu’en Europe : il a 
franchement admiré nos services 
de communication téléphonique et 
de rapide transmission des alarmes.

Voici comment un de nos con­
frères de la province de Québec 
accueille la nouvelle de la défaite 
du rameur Hanian :

A quoi tient la gloire humaine, 
Hanian, le champion des cham 
pions rameurs, Hanian, dont l’his­
toire a été pendant une décade 
l’histoire du Canada, Hanian dont 
le nom a rempli les gazettes à l'égal 
des conquérants tt des hommes 
d’état illustres, Hanian vient le se 
faire battre misérablement par un 
vulgaire matelot des antipodes. 
Depuis 1877, ce héros fameux avait 
dans seize rencontres fait mordre 
la poussière à tous ceux qui avaient 
voulu lui disputer la palme. Il 
est venu s’échouer tristement au 
fond d’une baie d’Australie.

Nos confrères de Toronto, la 
patrie de Hanian, se demandent 
avec stupéfaction si la nouvelle est 
bien vraie et comment l’enfant de 
la cité-reine a pu se laisser battre. 
On s’adresse aux changements de 
climats, on parie de malaises sou­
dains, on soupçonne des drogues 
traîtresses. Que les travaux soient 
en berne, Hanian n’est plus.

Le fameux docteur Tanner vient 
de mettre le pied en Canada. Il 
se dirige, dit-on, sur Toronto. Ces 
deux grands débris se consoleront 
ensemble.

i\'otre Dame du Sacré-Cœur
RUE RIDEAU, OTTAWA

La rentrée des classes, à oette institution 
aura lieu

LUNDI, 1er SEPTEMBRE
Une classe de Kindergaiten, s’ouvrira, le 

môme jour, en faveur dea enfants (des deux 
au-dessous de sept ans.sexes)

GRANDE VENTE
—A—

SACRIFICE
DBS

Effets d'automne et d’hiver
Venant du fonds de banqu 

CHISHOLM à Cie. Ces 
consistent en

Manteaux, Etoffes a Pardes­
sus Velonrs, Pinches, 

Soles, Rubans etc.,
Avec un immense assortiment de

eroute de 
effets

PETITES NOTES Chapeaux Garnis et Sus,
Qui seront offerts à environM. l’abbé Bruchési, professeur à 

l’Université Laval, pour des raisons 
de santé, abandonne la chaire de 
théologie, qu’il occupait depuis 
quatre ans dans celte instituliou, 
et se propose de voyager en Europe 
pour le rétablissement de sa santé.

Nos confrères de Montréal an­
noncent un mariage en haut lieu 
pour le 15 septembre. L’hon. M. 
Chauveau, shérif, épouse madame 
Masson, veuve de M. Henri Masson, 
marchand de Montréal. Un grand 
nombre d’invitations ont été adres­
sées à l’élite de la société de la 
ville et de la province.

30 cents dans la Piastre
Y compris la balance des

CHAPEAUX D’ETE,
A dei prix

EXTRAOttDIMIKEMEST BAS
La vente commencera

Mercredi, 20 Août,
Et se continuera pendant quelques jours 
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1 00 à
46 à
80 à
85 à

1 70 à 
65 à
65 à
70 à

GRAINS
Blé, le minot
Avoine.......... .
Blé-d’inde....
Pois................
Fèves.............
Sarrasin.......

Seigle........... .
LÉGUMES

l’ata tes nouvelles, le minôt.
Patates, la poche................... .
Navets le paquet....,..............
Betteraves.................... ...........
Choux, la douzaine...........  .
Œufs..........................................
Pommes, le baril....................
Prunes rouges, le sceau......

VOLAILLES
Poulets, le couple, 
Poules, la pièce...
Canards ..................
Dindes, la pièce... 
Oies............................

1 25
52

1 00
90

2 00
70
70
75

45
60
00
00
50
18

6 00
0 50

70
50
60

l 25
75

VIANDES
Bœuf, les 100 livres

Veau (au quartier) .. 
Mouton do

6 00 à 6 50 
9 00 à 9 00 

6 k 08 
8 à 8 0

DIVERS
Beurre, en pain......... ........

do en sceau...............
Fromage...............................
Suif brut, la livre............ .
Suif fondu..........................
Saindoux.............................
Sucre d’érable..................
Miel, la livre........................
Sirop d’érable, le gallon,

Foin nouveau, la tonne... 
Paille.....................................

18 à 20 
15 à 16 
10 à 14 
00 à 00 

8 à 10 
12 à 14 
10 à 12$
12 à 15

1 00
00 à

10 50 à 11 00 
5 00 à 6 0)

PEAUX INSPECTÉES
No. 1 le 100 lbs 
No. 9................... .

7 50 à 7 00 
7 00 à 7 50

MARCHE DE MONTREAL
GRAINS ET FAtiINtS

$5 25 à 5 30 
4 85 à 4 95 
4 25 à 4 35
4 75 à 5 25
5 25 à 5 60 
3 2b à 3 40 
3 00 à 3 25 
2 90 à 3 00

Supérieure extra..........
Extra superfine.............

“ du printemps ...
Forte (moyenne)-.......

“ de boulangerie»
Superfine ......................
Fine ................................
Middlings .....................
Forte en sacs de 100 ibs... 2 25 à 2 35 
Extra

Forte de blé rouge d’hiver 
en porhe de 100 lbs 

Blé rouge d’hiver.......

... 2 15 à 2 20 

... 1 75 à 2 00

.. 2 75 à 2 80 
.. 0 92* à 0 95 
.. 0 90 à 1 00 
.. 0 95 à l 00“ rouge du printemps. 

Issues de blé
15 50 à 16 00 
19 00

Son (gros) 
“ (On)..

GRAINS GROSSIERS
Pois le minot de 66 lbs...... 0 91 à 0 92$
Avoine “

Mais
Seigle “

32 “ 0 43 à 0 45 
55 à 0 65 
70 à 0 00 
70 à 0 71

48 “
56 “
56 “

DIVERS
0 15 à 0 20 
0 22 à 0 25 
0 09* à 0 10$ 
4 50 à 6 00 
0 30 à 0 40 
8 00 à 9 00 
0 15 à 0 00 
0 10 à 0 00

Beurre en tinette..........
Œufs frais la douzaine
Fromage.......................... .
Pommes le baril.............
Oranges la douzaine....,
Citrons la caisse ..........
Miel en gâteau............. .
Miel coulé la lb
Sucre d’érable nouv. la lb. 0 08 à 0 10

.......... 0 90 à 1 00
.......... 0 15 à 0 20
.......... 0 12 à 0 14
.......... 0 60 à 0 70
.......... 0 35 à 0 40

Sirop d’érable le gall 
Tabac en rolls la lb 
Plumes mêlées “

Cire
l.ÉGUMES

Pommes de terre, sac
Choux, douzaine.........
Navets, minot.............
Betteraves “ .............
Carottes, douzaine....
Concombres, la douzaine.. 0 20 à 0 00 
Haricots verts, minot 
Petit pois “ “

.. 1 00 à 0 00 

.. 0 30 à 0 00 

.. 0 00 à I 20 

.. 0 00 à 1 25 

.. 0 40 à 0 50

0 50 à 0 00 
0 50 à 0 00

MARCHÉ AU FOIN
Foin pressé, la tonne 

“ en bottes 1ère 
“ “ 2o

9 00 à 10 00 
qualité * 50 à 9 00

“ - 6 50 à 7 00
............. 5 00 à 6 50Paille

MARCHE DE CHICAGO
Blé ........................................... 0 81 à 0 84
Maïs ...................................... 0 47 à 0 51$
Avoine..................................... 0 25$ à 0 25$
Lard salé............................... 22 00 à 0 00
Saindoux .............................. 7 57$ à 7 62$

Blé, mais et avoine en baisse. Lard salé 
sans affaires, saindoux en baisse.

Finn !•; z
iæs cigares

CABLE
ET

1 mu
1

LU
MANUFACTURÉS PAR

S.D1ÏG&F1LS

3 déc.

MARCHE D’OTTAWA
FARINES

Farine forte de boulangers
par baril......................

Farine extra...................
Farine de sarrasin........
Farine d’avoine....—... 
Farine de blé-d’inde....

.$ 5 75 à 6 00 

. 6 00 à 6 00 
.. 5 50 à 5 75 
.. 5 00 à 5 25 
.. 4 00 à 4 25

NOUVELLE MANUFACTURE LAJPROTECTION SAJIS EGALE

BIJOUTERIES IS.4IK Dm;
Manufacturier

M. C. H. DOUCET a transporté son a te- __ /RT\ 
lier d orfèvarie du magasin de bijouterie dt '

mahcham <ie chaussures 11
ri„Xa6haia„êleacdZ » GROS ET EN DÉTAIL

en or et en argent. Tourt ouvrages garanti 
et à très bas prix. U^e visite est sollicitée.

C. H. DOUCET,

FEÏÏIL]

LE IBloc de ’Hotel Russell, rue Sparks, 
Ottawa.

PREMIER!M. Lapo 
il exécul

LES 1COIN DES RUES

Dalh.ou.sie et de l’Eglise 
OTTAWA.

sr voir à 
ublic d’

(Sun
Propriétaire Vous portez 

| vous êtes jeune 
1 * gué, vous avez t< 

pour attirer sur 1 
thies. Soyez-en 
bliera certainemi 
Et si l’on fait al 
tiennes folies : E 
se, dirait-on. Jt 
faire répandre 1< 
conversion. A \

Désire faire i 
tiques et au pul 
virons en gén 
en opérati
établissement autrefois en opération 
rue Sussex par M, Selby Lee pour la

2fév 81 ses nombreuses pra- 
d’Ottawa et de ses en- 
qu’il a acheté et mis 
les machion toutes nés du vaste

FABRICATION DES CHAUSSURES
M. I. Dazô désire attirer l’attention du 

public sur ce qui suit :
Le personnel de l’établissement est san 

contredi le plus complet de co genre 
Ottawa et est composé d’ouvriers de p 
miôre classe.

f
TOUTE COMMANDE

Qui lui sera confiée sera exécutée et expé­
diée avec soin sous le plus court délai.

Une SPECIALITE dans les Commandes
Les meilleurs matériaux sont employés, 

factioa garantie. Prix très modérés,
UNE VISITE EST SOLLICITÉE 

l6^"Lcs marchands de la a campagne fe­
raient bien d’aller visiter cette MANUFAC" m*. -%. 
TURE avant d’acheter ailleurs.

IZAIE DAZE,
Propriétaire.

, vous serez reçu ] 
> i très recherché. 

—Décidément 
avez réponse à t< 

—Oui, car j’ai 
! les objections qu 

faire.
—Alors, il est 

formule d’autres 
—Je le crois. 

.. —Maintenant,
J chose. J’étais t< 

Ijflr à me faire sautei 
| jourd’hui même 
1 vez la vie, d’at 

vous voulez me 
un projet qui coi 
ser sous des mil 
sant épouser r 
charmante, comi 
bablement pas

Poudres de Condition d'Alex*
IIOCLGN l»OIIK le* UOÜA'M»

RT AUTRES kdatis
DORION & DELORME 

ARTISTES-PHOTOGRAPHES,
110 Rue Sparks et 569 Rue Susses,

IMKDKCIÜ-18 CELEBRA
POUR LBS

CSla.eiza.nrax
Agent a Ottawa C. STRATTON. 

Coins des rues Dalhousie et Sainl-Patrxck 
A VIS.—Les médecines ci-desrus, célG 

■ a. bres dans tout le Canada pour leui 
efficacité, ne se trouvent que chez M. C 
STRATTON. Je mets donc le public 
garde contre les contrefaçons.

OTTAWA.
Nouveaux fonda de scènes variés, peints 

par les meilleurs artistes du Canada.
Grands avantages pour les fêtes.

Eue douzaine de Portraite. 
CABINET SIZE,

et un cadre valant $1.00, pour
BQ-OO.

Photographies de toutes grandeurs, satis 
faction garantie.

Une visite est sollicitée chez
DORION et DELORME,

No. 140, rue Sparks l 
669 rue Sussex, coin de la rue Rideau.

18 Oct. 1883

16 mai 84

TAPIS, TAPIS et*.

MAISON DE TAPIST. ALEXANDER
N. B.—On peut aussi obtenir l’article vé­

ritable chez V. LAPORTE, rue Ride 
PLUNKETT & FRERE, rue Wellington ; 
et DAQLISH & FRERE, rue Queen, ouest.

au;
D’OTTAWA.

I0 oh» grand assortiment, les meil- 
tenssTftleurs, et l’a plus bas prix en 

fait de

««A Claris, Rideaux,
Sirop des Enfants du Dr Coderrela.

i!
Ce sirop est prépa 
rée avec l’approba 
tion des professeur: 
del’K oie de Méde 
cine <-i de Chirm- 
gie de Montréal 

■ ni té de Médeci 
| de l'Universit 
H a Collège Vioto

ris.ASSOCIATION MUTUELLE
DE

W —Pour nous, 
est unique.

—J’en suis co 
vous parle pas d 
sance qui vous e 
j’ai à vous demai 
la récompense 

«exceptionnels.
—Hum ! hum 

veloppant le je 
son regard aux 
Est-ce que vou 
aujourd’hui cett< 
manda-t-il.

—Si rien ne 
tiens à savoir....

—Il est bien e 
formons une assi 

—Oui, une as 
—Et que noi 

une affaire.
—Oui.
—Eh bien, coi 

derons comme <3 
commerciale ; a 
l’opération term 
ra sa part du béi 

—Ah ! fit Lud 
—Naturellemi 

une garantie, i 
jours, un papier 
mettrez votre si; 
les intérêts de 
sauvegardés.

—Dites-moi t< 
les sont vos exif 

—Je ne suis

Corniches, Pôles, Garnitures 
et Meubles «le toute sorte.

PREVOYANCE F à la
MAISON DE TAPIS D’OTTAWA

148 Rue SPA RKS.DU CANADA.
iIncorporée d’après les Statuts Consolidés 

i Canada, chap. 71 et ses amendements, 
et soumis chaque année à l’inspection du 
Gouvernement Provincial.

Le si . 
fan ta est sup 
à toutes les préps- 
rations calmant»

des en-du
SHOOLBRED et Gie. .

Ottawa, 17 Déc. 1883. laoffertes aux me 
pour conserver la santé de le 

enfants ; u peut être donné avec ’a p 
grande confiance aux enfants dans les cat 
suivants : Colique. Diarrhée, Dvssenterit, 
Dentition douloureuse, insomnie, Tou*. 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop du Dr Godirrh pi 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Etait

PRlX.Eia Cto. LA BOITTEII.LE,
(Seul proprietaire,

B. Ê. MoGALfi,

I - «6
de familleBUREAU PRINCIPAL:

1G2 RUE ST JACQUES. 
MONTREAL.

mi
lut

DIRECTEURS.
A. L. de Martigny, Ecr., Caissier de Banqn 

Jacques Cartier—“ Président.”
Hon. W. W. Lynch M. P. P.,

Comméssaire des Terres de Vice 
la Couronne Québec, P. Q. Présidents 

Ben. Globensky, Ecr., C. R.
L. H. Massue. M. P., Président du bureau 

d’Agriculture de la province de Québec. 
John L. Cassidy, Ecr., Négociant.
J. McEntyre, Ecr., Marchand.
M Babcock, Ecr., Manufacturier.
John L. Ha»ris, Ecr., Moucton, N. B. 
Arthur Gagnon, Ecr.
John Hopper, Ecr.,

Guerin, Ecr., M. D.

Hon. Alex Lacoste, C. R., M. C. R.,
J. Bisaillon, B. C. L.—Aviseurs Légals. 
Arthur Gagnon —Secrétaire et Trésorier, 

jpper.—Agent Géné 
. Guérin.—Dirictenr

Les surplus sont déposés dans le trôsoi 
provincial.

Pour imformationa s’adresser à

JOS. SENEGAL,Unis

entrepreneur
Chimiste.

MOLtl
le DE POMPES FUNEBRES1883.

COIN DBS RUES

York et Dalhousie,
OTTAWA.

CERCUEIL GLACIÈRE 
Pour conserver les corps en 
été, fourni gratis.

SPRUCINE
•X Une des meilleures prepa» 
m rations offertes jusqu'ir 
L. au public, pour le soulag# 

ment immédiat et la gui 
rison de la Toux, du Rhum* 
de la Bronchite, de l’jfcr 
rouement, de la C.oupt e 
de toutes les maladies de e 
Gorge et des Poumons.

A vendre partout 
la bouteille.

B. E.B cGALK, Chimisti 
Montré

J. J. 6
et T.

ml.John Ho 
Dr. J. J Médical.

à 2
60c

I. B, TÂCKABERRYM. CHARLES PDNCHAKU,
No, 76, RUE SPARKS,

OTTAWA.

e

EMJANTEUR, COURTIER

MARCH4FD
A

Commission

9 Mai T 
. «CHEMIN DE PER INTERCOLONIAL savez.

—Vous me Yt 
—Il s’agit d 

millions ; dix 
nous et le reste 

—Mais... 
—Voilà la 

n’est pas à disci 
brusquement le 
à prendre ou à 
comte. Du rei 
droit de réfléct 
n’y a encore ri< 
pouvez me dii 
pas.

Route directe entre l’Ouest et tous les 
points du Nouveau-Brunswick, Nouvelle- 
Ecosse, Cap Breton et Teerrneuve.

Toutes les places populaires de bain, de 
pêche et de plaisir du Canada, sont situées 
le long de cette ligne.

Les chars Pullman qui quittent Mont­
réal les lundi, mercredi et vendredi se 
rendent directement à Halifax, et ceux 
qui quittent le mardi, le jeudi et le 
samedi se rendent à 8aint-Jean directe-

De prompts raccordements sont faits à 
Lévis ou à la Station des Chaudières avec 
le chemin de fer du Grand Tronc, et à 
Lévis avec les bateaux de la compagnie 
de navigation Richelieu et Ontario, venant 
de Montréal.

Des chars de première classe élégants, 
des chars Pullman et des chars fumoirs 
sont attachés à tous les trains directs.

Des restaurants de première classe sont 
disséminés sur la route, à des distances 
convenables.

Agit comme arbitre et commissaire-priseur

Bureaux : RUE SPARKS 
(Enfaceldejl’HotelXassell ) 

OITA WA.

A. B. MCDONALD
ENCAXTBUR DE LA REINE

MARCHAND

Commission
No, 16 RUE ELGIN Pour les meilleu res ferronnei 

ché, allez chez

McDougall & cuzneb
Le plus ancien magasin de ce genre à 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de la

ies à bon mar

Le jeune hon 
ment sa main e 

Un combat t 
en lui. Si bas 

) ce qui restait e 
dans son cœur

GROSSE TARR1ERE,
Rue Susseï, et coin dt la rue Duke,AU CLERGE

OTT.tWt mm WORKS t(HAI DIEKES, OTTAWA*
Et à MATTAWA, P.Q.

Importateurs et Exportateurs
T cuveront avantageux de se servir de 
celte route, vu qu’elle est la pluaropuie 
et que ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par dos con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de l’intercolonial est 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret eu s’adres­
sant à

essayait une 
la voyait ce qu’il

teux, d’odieux
MCDOUGALL & CUZHER!Toute espèces d'ornements d’église, tels que 

VASES, 31 Octobre 1883.

E. VKZÏNACALICES,
PA TENES,

CIBOIRES,
CRUCIFIX,

OSTENSOIRS,
BURETTES, 

ENCENSOIRS 
CHANDELIERS,

Et autres ornements d’autels.
Calices et Ciboires dorés au 

vermeils, une spécialité.
Le seul établissement de ce genre à Ottawa

J. F. G ARROW,
170, BUE nTAUKS

Ottawa, 29 janvier 1883.

marché qu’on 
Malheurenaeme 
la vie et la mo 
du démon tel 
un instant, l’e 
ranimé ; il ne v 
rir. Pouvait-il 
il sentait en lui 
et tontes les a 
nesse ? Non, v: 
ne pouvait pas 
pour toujours i 
mière, repousse 
était offert. B

BIJOUTIER et HOHMHJKB
No, 536, Bue Sussex,

OTTAWA.
CADEAUX DE NOEL ET

DU JOUR DE L'AN 
Assortiment complet de Bagues. A uiu «mx 

Epingles, Boucles d’oreilles. Montrt s 
en or et en argent

A MOITIÉ PRIX
ge fait à ordre sous le plus 
délai à des prix modérés.

AGENT pour la célèbre montre W&itl a

!

E. KING, Agent de billets, 
No. 15, rue Elgin, Ottawa. 

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York,! 
Toronto.

D. POTTINGER,
Surintendant général B. VE2HTA*

Bureau du chemin de fer, 
Moncton, N. B., 28 mai 1884.

Porto volaille «H.; VARIETY 11 Al L,
1er dec,la. Lan

.

KIDNEY WORT

C’est un composé purement vé­
gétal de certaines racines médici- 
nates, de feuilles et fruits qui sont 
connus depuis longtemps pour avoir 
une valeur spéciale sur les 
diverses de maladies des rognons. 
D’autres remèdes, agissant directe­
ment sur le foi et les intestins pour 
les tenir en ordre parfait, sont com­
binés avec les précédents.

11 est impossible de trouver sur 
la face du globe un remède plus 
efficace pour donner la santé aux 
malades. On pourrait fournir des 
milliers de certificats favorables 
venant de toutes les parties du 
pays, car l’usage de ce remède est 
universel et il est aussi populaire 
dans le Maine et la Californie que 
dans New-York et l'Ohio.

Les louanges que l’on en fait 
dans le Ve "mont, sa première patrie 
ne sont pas surpassées par celles 
que l’on entend dans le Texas et le 
Minesota.

EST-CE BIEN LE CAS?
Tous les marchands de la cam 

pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez J. B. C. Dunn, coin des 
rues Dalhousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui défient toute compétition. 
Il n’a pas d’égal pour son bon 
marché.

PETITE GAZETTE
Sirop des Enfants du Dr Goderre— 

Le seul sirop calmant reconnu par 
'a profession tnédicale. Prix 25c. 
,a bouteille. En vente chez G. O. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa.

Cher Monsieur,—J'ai beaucoup de plai­
sir à recommander l’Etexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les aiïecti 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
at-: dans ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
famille devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte­
ra de son usage. Tout à vous. John Hill.

IMPORTATIONS—Un assortiment 
complet de souvenirs de Première 
communion, de livres, d’images, 
de chapelets, de médailles, de cru­
cifix, de bénitiers. ain«i qu’une 
grande variété d’autres objets nou­
veaux, viennent d’être reçus chez 

P. C. Guillaume,
455 rue Sussex.

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges 
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGale Prix 25c. la 
boite. En vente chez G O Dacier, 
et II F MacCarty Ottawa.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian­
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée.

, riSfi tv -

?jmftp
—-A-MAL*-

BASSIN DE RADOUB
COLOMBIE ANGLAISE

DES SOUMISSIONS cachetées adressées 
au soussigné, et portant la suscnption 
“Soumission poui Bassin de Radoub, C.A.” 
seront reçues a ce bureau jusqu’à SAMEDI, 
le 20 septembre 1884 inclusivement, pour la 
construction et l'achèvement d'une partie 
déjà commencée d’un
Bassin de Radoub au Port Esqui­

mau, Colombie Anglaise,
conformément aux plans et spécifications 
qui pourront être vus le et après LUNDI, le 
1er septembre prochain, au département des 
Travaux Publics, Ottawa, ou sur deman- 
ue à l'hon. J. W. Trutch, Victoria, C. A.

Les soumissionnaires sont avertis que 
leurs offres ne seront point prises en consi­
dération ai elles ne sont faites sur les formu­
les, dont les blancs devront être convena- 

mplu, et que si les prix sont fixés 
r chacun des items inclus, et portent 

propres signatures.'
Un chèque Je banqae accepté pour le 

montant de $7,500.00, fait payable à l’ordre 
de l’honorable Ministre des Travaux Pu­
blics, doit accompagner chaque soumission, 
laquelle somme sera confisqué-., ri le sou­
missionnaire refuse d’accepter le contrat 
pour l’ouvrage aox taux et termes mention­
nés dans sa soumission Le chèque ainsi 

né à chaque eoumission- 
n n’aura pas été

blement re

acceptée.
Le département ne s’engage pas 

moins, à accepter ni la plus basse ni 
des soumissions.

Par ordre.

era retour 
dont la soumission

, néan- 
aucune

F. H. ENNIS,
Secrétaire.

Ministère des Travaux Publics, > 
Ottawa, 8 août 1884. J

POMMES POMME* POMMES
Charles Donald A Co.,

79, RUE QUEEN, LONDRES, E. C., 
Seront heureux de correspondre avec les 

propriétaires de vergers, les marchan 1s et 
expéditeurs de pommes du Canada, 
du commerce d'automne et du printemps.

MM. Donald et Cie.. donneront aussi les 
facilités accoutumés à leurs pratiques qui 
auraient besoin d’avances.

31 juillet 1884

\

AGRICULTURE

DE LA PRODUCTION DU LAIT

Nous empruntons à un traité sur 
la production du lait quelques ré­
flexions, dictées par l’expérience, 
touchant la façon dont on obtient 

plus grande quantité de lait.
Plus la sécrétion du lait est abon­

dante, plus il est aqueux. Il s’y 
trouve beaucoup de frommago et 
peu de beurre. Des vaches, tom­
bées en mauvais état pendant l’hi­
ver, ne donneront, quoique bien 
nourries au printemps, ni autant 
de lait ni autant de beurre que si 
elles eussent été toujours bien en 
tretenues.

La proportion du lait diminue à 
mesure que la transpiration aug 
mente.

Les pommes de terre crues, mé­
langées avec un sixième de fourra­
ges secs hachés, donnent beaucoup 
de lait, mais du beurre très mé 
diocre.

Les topinambours jouissent à peu 
près des mêmes propriétés que la 
pomme de terre.

La drèche des brasseries pousse 
au lait, mais elle affaiblit les bêtes.

Un peu de sel avec le fourrage 
sec augmente la production du lait.

Les fourrages verts, le son délayé 
à l’eau chaude, les tourteaux hui­
leux également délayés, la pulpe 
de betteraves, contribuent à aug­
menter le lait et doivent être admi­
nistrés avec des fourrages secs.

Les navets, les feuilles de bette­
raves et de carottes associés avec 
de la paille, jamais seuls, sont favo­
rables à la sécrétion.

Le grain de lin est également 
favorable.

Avec de la paille hachée et du 
trèfle, et deux livres d’avoine égru- 
gée par tête et par jour, délayés 
dans un peu d’eau chaude et servis 
en soupe à la fin du repas, on aug­
mente la production du lait.

Le maximum de lait s’obtient 
après le troisième veau ; il est 
d’autant plus considérable que le 
vêlage a lieu au moment de la 
pleine alimentation il ’ irt.

Quand une bête dom son pre­
mier veau il ne faut pas la laisser 
tarir de bonne heyre ; 1 convient 
au contraire, de la traire longtemps 
et de la bien nourrir.

D’ordinaire, les vaches de huit à 
dix ans doivent être réformées.

Voici maintenant quelques pré­
cautions à prendre avec les vaches 
laitières :

Ne hangez ni fréquemment ni 
brusquement les rations, car les 
changements fréquents et brusques 
diminuent le lait. L’uniformité 
et la régularité sont de rigueur.

Les mauvais traitements, la 
malpropreté de la peau, les mar­
ches fatiguantes, la température 
trop élevée ou trop basse diminuent 
la sécrétion du lait.

Moins on donne de mouvement 
aux vaches à lait, mieux elles s’en 
trouve. Une domestique brutale 
n’obtiendra pas d’une vache autant 
de lait qu’une domestique bien­
veillante.

Les gros foins où il y a des prêles, 
des lupins, de îa chicorée, sont nui­
sibles, soit à la production, soit à 
la qualité du lait. Les feuilles 
d’oignou, d’ail, de poireau, ne con­
viennent pas davantage et comrmi- 
niqent au lait un goût désagréable.

Les gousses de pois diminuent 
la sécrétion.

Il faut bien se garder d’effrayer 
les vaches laitières ; la peur dirai 
nue le lait.

On abuse de la nourriture 
aqueuse, du vert, des soupes, des 
résidus de féculerie pour avoir 
beaucoup de lai). Il s’en suit que 
les vaches deviennent pthisiques, 
et il n’est pas démontré que le lait 
de ces bêtes malades soit inoffensif. 
—La Gazette des Campagnes.

une

g

ms

L’établissement de Tailleur 
Broadway, 133 rue Sparks.

M. P. C. Auclair pour répondre à 
ses nombreuses pratiques, a fait 
importer directement de France, 
d’Angleterre, d’Ecosse et des Etats- 
Unis, un choix de draps, tweeds, 
serges d’un genre tout nouveau et 
des mieux choisis.

Constamment en main un assor­
timent complet de tweeds cana­
diens.

Les meilleurs tailleurs du Canada 
et des Etast-Unis sontattachés à ce 
grand établissement.

Toute commande garantie.
Prix modérés.

P. C. AUCLAIR, propriétaire. 
138 rue Sparks, Ottawa.

y
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LE CANADA, 26 Aout;i884

Opère des Cures . 
ItfERVEILLEÜSEsT<mtt|tWi

DES ^ A
Maladies des Rognons y

ET [
Des Affections du Foie
Parce qn’ll agit à la fols sur le FOIE, les 

INTESTINS et les ROGNONS, 
o qu’il débarrasse le système des hu- 
viciées qui produisent des maladies des 

noua et dos voies urinaires, des maladies 
iouses, la jaunisse, la constipation, les hé- 

morrhoïdes, lo rhumatisme, la névralgie, les 
affections nerveuses et toutes les maladies 

elles les femmes sont sujettes.
USB*CECI EST MEN DÉMONTRÉ

IL GUÉRIT INFAILLIBLEMENT 
NSTIPATION, les HEMOR- 
RHOIDES et le RHUMATISME 

En faisant fonctionner librement tous les 
organes,

PURIFIANT AUSSI I.E SANG
système sa vigueur normale 
chasser la maladie. 

MILLIERS DE CAS 
les plus graves do ces maladies ont ét 

lagés et, on peu de temps
T GUERIS.

E!li

et donnant au

DES

peu
ENRADIUAEEM

Prix, $1, sous forme liquide ou on poudre.
En vente chez tous les pharmaciens.

On envoi le remède eu poudre par la malle.
dson & Cle., Burlington, Vt. 

un timbre et vous recevrez un 
Almanach pour 1884.

Wells,
Eb>

....

KIDNEY-WORT

KIDNEY-WORT
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Questions Vitales COMPAGNIE deSSAVIGATMW 
RIVIÈRE OTTAWA.

qu’une voix terrible lui criait : 
Ce que tu vas faire est une infa­
mie!

[OS SASS EGALE

DAZE
facturier
lie CHAUSSURES
■ten DÉTAIL

FETTILLETOÏT
Le grc s lot: 600,ooo maies» $125, QOUtiu aS25,oooDemandez aux médecins les plus émi­

nents,
Do n’importo quelle école, quel est le 

meilleure remède pour calmer l’irritation 
des nerfs, et guérir toute autre maladie 
nerveuse, et pour donner un repos répara-

I es différents tirages de la grande loterie de Hambourg, garantie par le gouver­
nement vont se faire. Le grand nombre et l’importance des lots gagnants ajoutés à 
la garantie absolue du prompt ualeuient des prix ont fait que cette loterie de 
Hambourg a été honorée partout de la confiance la plus grande. De la classe 2m#1 
à la 7me audessous de 90,000 numéros 46,600. près de la moitié, sortiront d’ici 
à 5 mois Kn conséquence, dans le tirage de la 2me classe, qui aura lieu les 9 et 10 
Juillet 1884, le sort décidera du partage de 4000 lots formant un chiffre total de 
246,000 marcs, comprenant le lot de 60.000 marcs. Le prix dans cette classe 
tst comme suit: Un billet entier d’achat direct 18 marcs-$4.50—S0.l8Fh.stg. 
nu demi billet d’achat direct, V marcs—$î»liû-£0.9sh. stg.
Le tirage de la 3me classe aura lieu les dtT"et 31 Juil

principal 70,000 M. Prix du billet, 18 marcs....$4.50—£0.18sh. stg. 
Le tirage de la 4me classe aura lieu les 20 et 21 Août 1884. Prix

principal 80,000 M. Prix du billet, 24 marcs..... $6.00—£1.4sh stg.
Le tirage de la 5me classe aura lieu le 10 et 11 Septembre 1884. Prix

principal 90,000 M. Prix du billet 24 marcs........$6.00—£1.4sh. stg.
Le tirage de la 6me classe aura lieu le 1er Octobre 1884. Prix pria

cipal 100,600 M. Prix du billet 24 marcs............ $6.00—£1.4sh. stg.
Le tirage de la 7me classe durera depuis le 22 Octobre 1884, jusqu’au 

12 Novembre 1884. Les principaux lots à être gagnés sont: 
30H,000, 2011,000, 100.000, *30,000 marcs etc., et d&ns le cas le plus 
heureux le plus gros lot peut s'élever à'SU0,000 marcs ou $125,000. Les 
billets numérotés et le prospectus officie) seront envoyés promptement à l’adr 
donnée par les acheteurs, et immédiatement après le tirage, chaque acheteur d’un 
billet reçoit la liste officielle du tirage. Le paiement des billets peut se faire par 
mandat sur la poste payables à Hambourg ou Londres (Angleterre), ou par billets 
do banques, choques, billets à vue sur toutes les places de commerce d’Burope que 
l’on peut toujours se procurer chez un banquier ou marchand général. Le paiement 
des numéros gagnants se fera par notre entremise, sous silence, par la poste ou par 
autres voies suivant le désir. S’il vous plait d’adresser en toute conliince votre 
commande, aussitôt que possible au bureau général de loterie soussigné.

LE FILS Le malheureux sentait peser 
sur lui le regard sombre de José 
Basco ; de grosses gouttes de 

perlaient sur son front ; 
il avait la poitrine haletante.

Le Portugais attendait qu’il se 
prononçât, à cet instant suprême, 
après tout avoir fait pour s’em­
parer de l’homme sans lequl il 
ne pouvait rien, ce nouveau 
complice allait peut-être lui 
échapper.

Aux mouvement de la physi- 
onnomie du comte de Moutga- 
rin, il devinait son trouble in­
térieur et parvenait à saisir 
presque toutes ses pensées.

—Mon cher Ludovic, en po­
sant doucement sa main sur 
l’épaule du jeune homme, vous 
êtes au bord d’un abime ; il va 
vous engloutir si vous ne saisis­
sez pas la main que je vous 
tends pour vous sauver. En 
vérité, je ne comprends pas que 
vous hésitiez. Vous savez ce 
que je vous offre : une femme 
charmante et une immense for­
tune, c’est-à-dire d’un seul coup 
toutes les revanches.

Le comte de Montgarin passa 
à plusieurs reprises ses mains 
sur ses yeux et sur son front. Il 
était d’uno pâleur livide.

—Eh bien, comte, reprit José, 
j’attends votre réponse.

Le jeune homme se redressa 
brusquement, les yeux pleins de 
lueurs étranges,

La lutte qui s’étsit faite en 
lui avait pris fin. L’esprit du 
mal restait vainqueur et la voix 
mystérieuse qui lui criait : “ Ar­
rête-toi ou tu deviens infâme ! ” 
Cette voix que nous avons tous 
en nous, puisque c’est les cris de 
la conscience cette voix ne se 
faisait plus entendre.

—Ah ! vous savez bien que 
je vous appartiens ! s’écria-t-il.

—Alors vous acceptez ?
—Oui, j’accepte ! Faites de 

moi ce que vous voudrez !
José Basco laissa échapper 

une exclamation de triomphe. 
Ses yeux brillaient comme des 
fisons.

—Bravo, comte, dit-il, bravo ! 
Vous me donnez une preuve 
que vous êtes un homme de va­
leur et que je peut compter sur

•■Du houblon sous quelque forjr,." 
CHAPITRE I

sueur
LIGNE QUOTIDIENNE ENTRE 

OTTAWA ET MONTREAL.
LE BATEAU QUITTER A LE QUAI 

I)E LA REINE

■(ET)—

1» PltEMIEBE PAHTIE
Demandez aux médecins les plus émi-

“ Quel est le meilleur et le seul remède 
sur leque[ on puisse compter pour la gué­
rison i e toutes les maladies des reins et 
des voies urinaires, telles que maladie de 
Bright, diabète, retention ou relâchement 
d’urine et toutes autres maladies t articu- 
lières aux femmes ? ”

Et ils vous répondront explicitement et 
emphatiquement. “ Buchu.”

Demandez aux mômes médecins -
“ Quel est le meilleur et le plus sûr re­

mède pour toutes les maladies de foie et la 
dispepsie, constipation, indigestion, bil*», 
fièvre malariale, stc.? ’’ et ils vous répon-

Mandrake ! ou Dandelion III!!
En conséquence, lorsque ces remèdes 

sont combinés Mpc d’autres d’égale va­
leur.

let 1884. PrixLES TROISDES RUES

eh de l’Eglise
TAWA.

ara nombreusea pra- 
Ottawa et de aea en- 

qu’il a acheté et mis 
b les machines du vaste 
ifois en opération sur la 
lelby Lee pour la

«e-TOUS LES JOURS-®»
A 7 HEURES DC MATIN

—(o)—

TAUX de PASSAGE pour MONTREAL:
82.50 

.. 4.00 
.. 1.50

eecendre par ba- 
en chemin de fer 4.50

BILLETS VENDUS ABORD 
FRlôT TRANSPOSÉ A BAS PRIX 

l*onr pion ample-* inforuia- 
1 loan f*’a«lreuser au bureau 

de la compagnie,
QUAI 1>E LA REINE.

13 mai.

tSuite\
Vous portez un beau nom, 

vous êtes jeune, élégant, distin- 
11 gué, voue avez tout ce qu’il faut 
I pour attirer sur vous les sympa- 
’ thies. Soyez-en certain, on nn- 

bliera certainement votre passé. 
Et si l’on fait allution à vos an­
ciennes folies : Erreur de jeunes­
se, dirait-on. Je me charge de 
faire répandre le bruit do votre 

Avant un mois,

r à
d’

Première Clause, aller .
do do aller et

Seconde Classe.... 
Voyage complet d 

lean et revenirDES CHAUSSURES
; attirer l’attention du 
lit :
l’établissement est 

plet de co genre à 
posé d’ouvriers de pre-

vOMMANDE
e sera exécutée et expô­
le plus court délai. X 1

: dans les Commandes
itériaux sont employé 
tie. Prix très modéré 
EST SOLLICITÉE 
ids de la acampagne fe- 
isiter cette MANUFAC* m*. %. 

illeurs.

DAZE,
Propriétaire.

r
Bns les Amers de Hou- 
un produit d’une telle

Elincor 
blon, on l
puissance curative et tellement varié dans 
ses opérations qu’il n’y a pas de maladie 
ni d’indispositions qui puissent leur résis­
ter, aveo cela qu’il peut être employé, sans 
danger par la femme la plus délicate, le 
plus faible invalide ou le plus petit enfant.

obticonversion.
vous serez reçu partout et même 

g très recherché.
- —Décidément, de Rogas, vous

1 ; avez réponse à tout.
<1 —Oui, car j’ai pensé à toutes
I’ les objections que vous pourriez 

faire.
—Alors, il est inutile que j’en 

formule d’autres.
—Je le crois.

«■. v. —Maintenant, parlons d’autre 
J chose. J’étais tout à fait décidé 

Ijr à me faire sauter la cervelle, au- 
* jourd’hui même ; vous me sau- 
| vez la vie, d’abord, et ensuite 

vous vouiez mettre à exécution 
, un projet qui consiste à m’écra- 

I ser sous des millions, en me fai­
sant épouser une jeune fille 
charmante, comme il y en a pro­
bablement pas deux dans Pa-

C’est le bon moment
J’UFil UNE

REDUCTION GENERALE
-------SUR--------

TOUS LES CHAPEAUX

VAX.BNTIN cto Oio.,
HAMBURG, Allemagne. Europe.

En vous adressant à nous vous avez l’avantage de pouvoir eblenir des billets 
directement sans l'entremise d’un tiers, et en conséquence cha ju» participant non 
seulement reçoit la liste officielle des gagnants dans le plus court délai possible 
après le tirage, mais obtient aussi les billots originaux, aux >rix iixôs dans le 
prospectus officiel sans charges extra.

éa.
8.

CHAPITRE IL

“ Des patients
Flottant entre la mort et la vie,”

Depuis des années, et abandonnés par 
les docteurs qui soignent spécialement la 
maladie de Bright et autres maux des 
reins, du foie, de poitrine, ont été guéris.

lies femmes rendues presque folles! ! ! I
Par lu névrhlgie, la névrose, perte de 

sonmeil et diverses autres maladies parli- 
liè es aux femmes.

Des personnes accablée b par le.Rhuma-

Inflamaioire et chronique, ou"souflrant 
du scrofule !

De l’érysipèle !
Fluxions i humatiques, impureté du sang, 

dyspepsie, indigestion, en un mot de toutes 
les maladies auxquelles est sujette notra 
frôle nature, .

Ont éié guéris par les Amers deSHou- 
blon ; on peut en avoir la preuve'dans 
toutes les parties du monde connu.

ACTUELLEMENT •l DEFI A OU
et du imltaUon».LB FER plus énergiques, pu -pie

BR A VAIS SfflÜSS'SS'SMSijïî
sauté eu très peu üe te

des ferrJR bmux Tea
!V EN MAGASIN 

C’EST LE MOMENTD’EN PROFITERnm etc
DE TAPIS

LE SEUL VIHLe FER ïïÆSÏÏJiÆKES
arrhes», ul ooaati-J’ai aussi un assortiment complet do

Pardessus en Caoutchouc, 
Parapluies, etc.

BR A VAIS pu,I 4e FOX» de KOBVI
dont l’emploi

donn§ lu mêmes résultats 
quo oelul de

. rrn n’a aucune saveur, ni 
/ P rrn odeur et n’en communl-

BR A VAIS IpSSS

! n rrn est le moins cher des fer- 
LB rtn ruglneuxpuisqu'unfli 

D n A 1/ A / O entier dure un mois i.D H A V A10 semaines; le trait--n
revieutdoucàlBceuti___

ITAWA. H. L. COTEd assortiment, les meil- 
t Ira plus bas prix en l’HUILEde FOIE -ta (l/IORUE128, Rue Rideau i

arts, ilideaux, te Vin û l’Extrait 
de Foie de Morue

N. B.—Assortiment nouveau d’ouvrages 
faits par les sauvages.ris.

—Pour nous, mon cher, elle 
est unique.

—J’en suis convaincu. Je ne 
vous parle pas de ma reconnais­
sance qui vous est acquise; mais 
j’ai à vous demander quelle sera 
la récompense de vos services 

«exceptionnels.
—Hum ! hum ! fit José en en- 

j veloppant le jeune homme de
son regard aux reflets d’acier. 
Est-ce que vous voulez traiter 

] aujourd’hui cette question ? de­
manda-t-il.

aies, CJarnitiires 
-le tome sorte.

!
J. B. aKIAL,

PEINTRE,
DÉCORATEUR,

TAPISSIER
et VITRIER.

par Jour.

Le FER ne noircit Jamais 
les dents.

Un prospectus détaillé accompagne 
chaque flacon.

Dépôt dans tontes les bonnes Pharmacies.
M. C. 0. D ACIER a ces médecines en dépôt à sa pharmacie, 517 rueJSussca:

à la
KIDNEY-WORT CHEVRIERTAPIS D’OTTAWA

i SV A ItKN. BR A VAISREMEDE,IN FAILLIBLE
mm/mK— pour — -
LESlMALADIES .DES ROGNONS 
KesTAFFECTIONS Dl FOIE 
La CONSTIPATION, les IIEMOK- 
ShtllOIDES et les MALADIES 

i DC SANG

CHEVRIEoffl^EXIGER LAIIÛMTUI
RED et Gie. Marchand de

PEINTURE
UépOl h Quit* : D’ ma. Molli» A O». 

tUnuclAns-QhiiiM, 11*, m Sikt-lua.
3. la

I ET DE VITRES,
526 RUE SUSSEX

o t t a:.w a
EXPOSITIOH dl Plais 1078

HORS CONCOURSCHEMIN DE FER

T,ASTHMEI.CN .Hedecln» reconnaissent non 
efficacité. ((CANADA mmM. Arial se charge de toute 

commande dans sa ligne d’ai 
laires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa hou 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

Par la Poussa du—Si rien ne s’y oppose. Je 
tiens à savoir....

—Il est "bien entendu que nous 
formons une association.

—Oui, une association.
—Et que nous voulons faire 

une affaire.
—Oui.
—Eh bien, comte, nous procé­

derons comme dans une société 
commerciale ; après le succès, 
l’opération terminée, chacun au­
ra sa part du bénéfice acquis.

—Ah ! fit Ludovic.
—Naturellement, il me faudra 

garantie, dans quelques 
jours, un papier sur lequel vous 
mettrez votre signature. Alors, 
les intérêts de chacun seront 
sauvegardés.

—Dites-moi tout de suite quel 
les sont vos exigences.

—Je ne suis pas seul, vous le

“ Le “ Kidney Wert ” est lo remède lo plus 
efficace dont j’aie jamais fait usage.”

Dr P. C. Ballou, Moncton, Vt. 
’ “ On peut toujours compter sur l’efficacité 

du Kidney Wort-”

DGléryEUTECAL,
Dépositaires « Québec : DrEd. MORIN AC-.
M. C. 0. Dacier a ces médecines et 

dépôt à sa pharmacie, 517 rue Sussex.
LAPRENEUR VOUS.

—Je veux vivre ! prononça 
le jeune homme d’une voix 
creuse.

—Et vous vivrez, morbleu ! 
savourer toutes les jouis- 

et les joies infinies qui

Dr R N. Clark, So. Hero, Vt. 
Le "Kidney Wort” a guéri ma femme 
était malade depuis deux ans.”

Dr C. M- Summerlins Sun Hill> Ga.
DANS DES MILLIERS DE LAS 

il a opéré des cures, lorsque tous les autres 
rcmèaos avaient échoué. C’est un remède 
qui n’est pas irritant, mais efficace, dont 
l’effet est sur et qui ne nuit jamais à la 
santé, dans aucun cas.

®S* Il purifie le sang, fortifie et 
donne nne nouvelle vie à tous les or­
ganes importants du corps humain. Il réta­
blit le fonctionnement normal des rognons, 
débarrasse le foie de toutes maladies et règle 
]#8 intestins. De cette manière, le système 

/est débarrassé des maladies les plus dangé- 
rouses.

r«.S FUNEBRES VOIE i*a plus COURTE
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Et tous les points à l’est.

Aux inventeurs 
J. Coursolle & Cie.,

Lee propriétaires tre riveront 
nn grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

DES RUES

Dalliousie,
"A WA.
^ GLACIÈRE 
rer les corna en 
atis.

pour 
sauces
vous sont promise et qui vous 
attendent ! A partir de ce mo­
ment, je suis à vous comme vous 
êtes à moi, et tons deux, résolu­
ment, nous allons marcher droit 
au but que nous voulons attein­
dre. Vous avez bien compris 
ce que je vous ai dit ?

—Oui !
—D ailleurs, chaque fois que 

j’aurai des instructions à vous 
donner, je vous fournirai toutes 
les explications dont vous pour 
rez avoir besoin. En attendant, 
je pense à une chose.

—Quelle est cette chose ?
—Je pense, mon cher cdmte, 

qu’il est nécessaire que nous de­
meurions ensemble.

—Ah !
—Je trouverai facilement, sans 

vous gêner beaucoup, à me loger 
dans votre hôtel. Oh ! je ne suis 
pas difficile, une chambre me 
suffira ; l’important est que je 
sois près de vous.

—Pour me mieux surveiller, 
je comprend cela, fit le jeune 
homme d’un ton amer

la17 mars 1883
CHANGEMENT D’HEURE

PASSAOERSi 
Tous Les Jours

Solliciteurs de Brevets <TInvention 
Dessins de Fabrique, Marques 

de Commerce et de Bois 
Ageuce* et Cerreepondants ani Etala. 

Unie, en Angleterre et en France.

MAGASIN D’HABITS I CONVOIS a
DE PRINTEMPS ET D’ÊTÈ

Paix, $1. sous forme liquide ou en poudre- 
En vente chez loua les pharmaciens.

On envoi le remède en poudre par la malle.
à Ole, Burllnglen, Vf TOUTES SDRTESsCBAPEAUX J. COURSOLLE & Ole..

Chambre Victoria, 
Vle-à-v’% e bureau des Brevets,

OTTAWA, Ort.

CHARS PULLMAN.une

KABERRY WELLS, RICHARDSON
est des p us considérables et comprend 

tontes les nouveautés.

Notre assortiment est môme trop considé­
rable, nous voulons le diminuer en

Raccordement^ la RMe Bonaventure, de^Mont-
mont "Central! et lee trains du chemi' de fei 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritimes, et aux villes do 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany et New- 
York.

Kl DN EY-WOR.T$, COURTIER

ÎH 1FD
A

îission • I

! B. P.—Boite 68 
24 Fév 1883

TOWEL’ô GROVE HOTEL,CHAS DESJARDINS VENDANT A BON MARCHE* A partir du lundi,19, 
ouleront comme euit •
Partant^

Nor. 1888, lei trains oir- TBlfU PAR

NOTRE ASSORTIMENT DE CHARLES PICARDNo. 7 RUE ELGIN,• savez. Mttntrêal. 

8.20 p.m.

Arr. ft ï 
11.35

d’Ottawa. 

4.50 p.m.—Vous me l’avez dit.
—Il s’agit de plus de vingt 

millions ; dix millions pour 
nous et le reste pour vous.

—Mais...
—Voilà la condition, elle 

n’est pas à discuter, interrompit 
brusquement le Portugais ; c’est 
à prendre ou à laisser, mon cher 
comte. Du reste, vous avez 
droit de réfléchir et, comme il 
n’y a encore rien de fait, vous 
pouvez me dire : Je n’accepte 
pas.

CHEMISES RUE BANKit commissaire-priseur OTTAWA.
de toute description, est le plus considé­

rable qui soit en cette ville.
Nos Prix sont des plus Populaires.

VAH [ETE PRESQU’INFINIE DE

CRAVATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,
BAS,

CHAUSSETTES, 
LiNGE DE CORPS, btc.

277, RIE WELLINGTON,

IPr’t de Montréal. Arr. ft Otlaw 
8.45 a.in. 12.20 p.m.
4.80 p.m. #.00 p.m.

Tous les convois à passagers se rendent direc­
tement à Montréal, sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 
autres trains du Grand Trono.

Lea trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir, Le train partant d'Ot­
tawa à 4.50 p.m. se raccorde à la Station 
Bonawnture à Montréal avec l'express de 
nuit par le Vermont Central arrivant à 
St-Aluans à 10.40 p.m., Burlington 12.10 
a.m., Montpellier 1.00 a.m., White Rivet 
Junction 2.55 a.m., Concord 5.35 a.m., 
Manchester 6.11 a.m., Nashua 6.55 a.m., 
Lowell 7.33 a.m., et Boston 8.30 a.m.

Ce train se raccorde à Nashua avec les 
trains pour Worcester, Providence et tous 
les pointe sur le N. Y. à N. E. R. R’s.

train partant de Montréal à 8.45 du 
matin se raccorde avec l'express de nuit 
venant de Boston et New-York viâ Sprin 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m.. 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York û 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.26 du 
matin.

JE SPARKS A6ENT D’ASSURANCE
sur la VIE et contre le FEU,

Cité et District d’Ottawa.

Hotd.'liusscll ) 
'A WA. A 1$ Minuits de Marche d'Ottawa

(Jn magnifique bocage, plateforme pour 
danse, Balançoires, hippodrome d’un quart 

rre à l’usage des personnes 
des pique-nlqnes. L’on

COLS ade mille, et parler 
qui désirent faire 
peut se rendre à l'hôtel par le canal Rideau 
R^as servis A tout heure. Boissons de 
premières qualités, écuries et chevaux pour 
l’usage des voyageurs,

COMPAGNIES REPRÉSENTÉES !

La Citizens, DE MONTRÉAL, 
La Northern, Co. ANGLAISE, 
La Caledonian,
La Phœnix,

do
îrronnet ies à bon mar 
lez chez

L <£■ CCZNEE
[asin de ce genre à 
50, à l’enseigne de la

rARBIEBE,
É ik la rue Duke,
BS. OTTAWA,

OUGALL & CUZNER!

do

Capital et Actif Réunis
C. Gagné et Cie

5 mars, 1883 la

au delà de
m. 840,000,000 -w

Le jeune homme passa rapide­
ment sa main sur son front.

Un combat terrible se livrait 
en lui. Si bas qu’il fut tombé, 

i ce qui restait encore d’honnête 
dans son cœur et sa conscience 
essayait une protestation. Il 

le voyait ce qu’il y avait de hon­
teux, d’odieux, de vil dans ce 
marché qu’on lui proposait. 
Malheureusement, il était entre 
la vie et la mort et à la merci 
dn démon tentateur. Depuis 
un instant, l’espérance l’avait 
ranimé ; il ne voulait plus mou­
rir. Pouvait-il mourir, quand 
il sentait en lui toutes les sèves 
et toutes les ardeurs de la jeu­
nesse 1 Non, vraiment. Non, il 
ne pouvait pas à son âge fermer 
pour toujours ses yeux à la lu­
mière, repousser le salut qui lui 
était offert. Et c’est en vain

—Non, maas pour vous soute­
nir, si voue veniez à chanceler. 
Mon cher, il faut que vous soyez 
fort, sans la moindre défaillance. 
D’ailleurs, vivant près de vous, 
avec vous, je passerai plus aisé­
ment pour être votre parent.

—Mon parent!
—Un petit cousin ; 

core nécessaire dans l’intérêt de 
notre entreprise.

ASSURANCES SOLLICITEES,
AGENT FINANCIER de 

PLACEMENTS et COURTIER.

ACTIONS de Banquea et de Compagnies 
incorporées, achetées et vendues pour ar­
gent et sur marge.

U Voitures pour EnfantsNOUVEAU MAGASIN
t

g-3. PEINTURE. TAPISSERIE. VITRES
ET DE DECORAIT >N

No. 208, Bue DALH0US1E, Ottawa Cages pour Oiseaux1ZINA CHEMIN DE PREMIERE CUISSEEMPRUNTS négociés pour particuliers, 
Corporations Municipales et Scolaires, Fa- 
briq’ es et Eglises à des conditions très 
avantageuses. Taux d’intérêt

ARGENT placé sur garanties de première 
classe.

LES capitalistes 
tage à correspondre

c’est en-
!l HORLOGER

lue Sussex,
4 WA.
NOEL ET 
JOUR DE L'AN 

t de Bagues. A uzu <mx 
d’oreilles. Moat.n g 
m argent
IÉ PRIX
e sous le plus coun 
irix modérés.
4>re montre Waitl r

ET RAILS NEUFS EN ACIER

GEO. PHILBERTréduits :
pour le Sud etj’eat changent de 
Bonaventure à Montréal oh leur 

et
Leg passagers 

chars A la gare 
bagage est transféré 
le passager ait à s’en occuper.

Le bagage est chéqué pour n importe quel en­
droit

E. G. LA VERDUREsans frais extra eans quePropriétaire(A suivre. )
trouveront leur avan-

^«S56ASeSLStf8l2M
rue Sparks, et au dépflt dei billets, rue Elgin- 

Le départ et l’arrivée des trams sont 
réglés d’après l’heure du 75ôme méridien 
laquelle est en avance de trois minutes nree 
l’heure d’Ottawa.

No. 96 Bue RIDEAU.M. GEO. PHILBERT. se charge de toute 
commande que l’on voudra bien lui donner. 
Prix très modérés et ouvrage garanti.

Les marchands de la ville et de la 
pagne sont priés d’aller 
visite avant d’acheter ailleurs.

OBO. PHILBERT,
208, BCE DALHOU8IE.

Il ItT 1804!

M. Chas Desi&rdins,
Les personnes qui vont souvent 

à Montréal trouveront une maison 
de pension de première classe en 
s’adressant au No. 13, rue Saint- 
Charles Borrontmée. Cette maison 
est tenue par Dame veuve C. D. 
Thériault. j

lui rendre une
BUREAÜXt

Edifice de l’bôtel Rnesell, rue 
Sparks, Ottawa.

Marques de Commerce et Droits d1 Auteur 
enregistrés.

D. 0. LIN8LET,
Gérant

B. G. WINNIB,
Agent gén. des passagers. 

Ottawa, 19 Nov. 1883.
SZXXTÀ,
VARIETY J SAB L, Isalan

A an S
, j



A BONN

Payable d’avance,
do do
do do

Edt. HebdomanaireGEAl'TDE Grande Vente à Sacrificemm ----- DE------

PORCELAINES, VAISSELLE LA SOCIlî
PORTLAND

ET VERRERIEPar le S.S. “ Agnes,”
Au bénéfice de l'Eglise de LE CTout doit etre vendu nu prix coûtant afin de l’aire place 

pour le# nouvelle# marchandise# d’automne qui nous 
viennent d’Europe.Notre-Dame de la Salctte,

Sous le patronage de M. l’abbé L. Clerc,
Ottawa et HC. S. SHAW & Cie.,Mercredi, 27 août

ps de musique de Bn^kingh 
dra part à cette ^cursion.

Importateurs directs. QUESTICOttawa, 21 Janvier 1884am prcn-

iâ LE SERVICEmilels 40 cts. ALPHOXU JULIEN,«S* Le vapeur quittera le quai de 
Liuckingham à 7 hrs. a.m.

Août 21, 1884__________________________

Le rapport di 
A. A. Stevensoi 

, ", nommé par le 
vincial pour ex 

«1 enquête compli
' le système d’o

les départeme 
d’être mis de’ 
public, nous di 

La première 
permanents qui 
commissaires, 
peut démettre 
service civil est

MM. O J J 
Duchesnav, $ 
«1000; J "F D 
Burroughs, $1 
$1800 ; Arthur 
T Chartier, «651 
John Langelier 
J M McKay, de 
L H B Garneat 
*1200; G A Va 
rome, qui a sut 
avec un salam 
besoin d’être i 

k Devisme, situai 
E Trudelle ou

Les commissi 
aossi qu’aucum 
qu’entrée dans 
1883-84 ne soit 

- Une autre pa 
montre que 20 
ployés aux êd 
à Québec, à un 
de $10,000, qt 
de la commissii 
sept garçons, à 
suffiraient à l’o 

Le rapport r 
siou à la cou 
aucun des bur 
ment de Monte

Entrepreneur de Pompes FunèbresGRA (NT 2D El

BXP0S1TI0MAMDA 263 Rue DALHOUSIE, Ottawa»
Ci-devant occupé par M. Jos. Setiêcal.

M. ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, désire annoncer au public d’Ottawa 
et de ses environs qu’il a ouvei t un magasin de pompes funèbres. Toute commande qu’on 
voudra bien lui confier sera exécutée avec promptitude et soin. Prix très modérés. On 
peut s’adresser la nuit comme le jour. Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont à la 
disposition du public. Ornements et décorations de chambres funéraires fournis sur 
demande. ALPHONSE JULIEN, propriétaire.

‘1881-M0NTREAL-1884

Du 5 au 13 Septembre

$25,000.00 de PRIMES 

AGRICULTURE ET INDUSTRIE

3 mai—1 an

LA COMPAGNIE DU

111 lMagnifique terrain et bûtiss 
pour installer le bétail vivant, les artic 
fabriqués, les instrumente et outils aratoires 
et les machines en mouvement.

Grande exposition internationale 
chiens.

L’exposition sera complète depuis le 5 
septembre au 13 du même mois, et sera ou­
verte jusau’à 10 heures du soir chaque jour.

Billets a prix réduits offerts par toutes les 
principales compagnies de chemins de fer 
et de bateaux à vapeur.

Pour plus amples imformations, 
aux soussignés.

Pmdldi H
S G

de

REGLEMENT DES TERRES
La cou pagnie offre des terres dans la limite d’un mille (Railway Belt) de chaque 

côté du chemin de fer, le long de la ligne principale, dans le sud du Manitoba, à

$2.50 PAR ACREs’adresser ;
et plus, avec les conditions qui demandent la culture de ces terres.

Une (iiminution de $1.25 a $3.50 par acre se a faite aux acheté .rs qui 
voudront cultiver : sqlon le prix payé y our les terres, elle sera accordée à de certaiuer 
conditions. La Compagnie offre aussi des terres sans conditions d’établissement or* 
de culture.

S. C. STEVENSON,
GEO. LECLERC,

Secrétaires-conjoints.
St Gabriel, Montréal4 août—lm

LES SECTIONS RESERVEES
le long de la ligne principale, c’est-à-dire les sections i*--paires ol numérotées, dan 
l’espace d’un mille de chemin de fer, sont maintenant les à des conditions «vau Z* 
tageuses, aux personnes qui sont prèles à entreprendre immédiatement leur culture; ^

GRAND
Magasin de Meubles ■-

DE CONDITIONS DE PAIEMENT :

L. GRâTTON, Les acheteurs pour» ont payer un sixième comptan. et 
ments annuels avec intérêt à six piur cent par année payable d’avance.

Les personnes oui achèteront des tores sans la condition de les culVver recevront 
un acte translatif de propriété, au temps de l’achat, si le paiement est fait en entier.

balance en cinq paie-

Entrepreneur Meublier, Menuisier,

No. 530, Rue SUSSEX, Ottawa.
M. GRATTON est toujours heureux 

treprendre quelque travail que ce soit,

Construction et réparation de Maisons

Des paiements peuvent être faits en débentures garanties par les terres concédées, 
qu« seront acceptées à dix pour cent de prime sur leur vale r au pair, avec l’inlôrôf 
accru. Ces bons peuvent être obtenus sur demande, à la Banque de Moi tréal, Mont­
réal, ou à aucune de ses agences

Pour les prix et pour les conditions de la vente on pourra obtenir des informa­
tions au sujet de la vente des terres, en s’adressant à JOHN McTAVISH, commissaire 
des terres, à Winnipeg.

d’en

Meubles de toutes sortes pour, Cham 
bre à coucher, Salon et Salle à 

manger.
Par ordre du Bureau,

CHARLES DKLVHWATEK,
Secretaire.Montréal, 19 février 1884.—6m-5fs

Le tout exécuté avec soin, par 
compétents, et à

DES PRIX TRES MODÉRÉS.
1er Oct. 1883

des ouvrier*
VER SOLITAIRE Pilules de Noix Longues Composées

b #»u

Uun éminent savant allemand a récem- 
ent découvert un “ spécifie certain ” ex­

tra le ver solitaire, 
rendre et n’af- 

patiént, mais il a un effet ma- 
Ver Solitaire qui se détache 

facillement et tout 
avec la tête, et étant encor 
ul médecin s’en est servi d, 

de 400 cas, sans qu’il ait manqué 
fois de prod ire son effet. Succès 

n’ exige at cun payment avant qt 
soit sorti tout entier. Envoyez 

recevrez une ■

la ment découvert 
trait d’une racine, coût 

Le remède est agréable a n 
faiblit pas le patient, mais il 
gique sur le 
de sa victime c t passe 
entrier,

De McGALI
Recouvertex »

son certa 
toutes les ailée» 

fn fions bilieuse^ 
torpeur du foie# 

> . maux de tôte>
<£* u.Milti. in di gea tiona

-ÿ étourdissement! 
rmmd.*1 * et de toutes le* 
r le vais fonctionne»

I ' L’AFFaI
des AK

e en vie. La commise 
i l’affaire des «5

P tfl.$ siège depuis lu
T principaux tén

été M. L. O. Da 
) , - paré les voies

Bélanger, le p 
I contestation d

■ 6 Mousseau, M. i
H. Beaugrand 
Patrie, et M. G. 
témoignage d< 
discontinué, hi 
tre la produc 
piers. M. Dan: 
veau examiné 
que M. Beujam 
la police rivert 
qui a payé les ■ 

La preuve et 
que M. Mercie: 
reçu les «5,OOC 
ment aujourd’ 
le paiement de 
pour effet de . 
les procédure: 
de l’honorable 
que" M. Danser 
n’ont été payé 
que ces proct 
continuées im 
elles l’ont été 

Mais si M. 1 
pas fautif da 
s’il n’avait pt 
somme à laq 
pourquoi a-t-i 
Benjamin Tri 
line partie de

S’6 .me seule 
garanti, 

ne le ver 
Envoyez un tim- 

circulaire donnant

CONTRAT DES MALL S
bre et vous rec 
les conditions.

LeJ maître général des postes recevra à 
Ottawa jusqu’au vendredi 29 août 1884 des 
soumissions ci 
malles de Sa

malaises causés pai 
ment de l’estomac.

Ces pilules sont vit, n t recommandé* 
e étant un doi ,'A.s sûrs et des plus 

efficaces remèdes contre les maladies plus 
haut mentionnées. Elles ne contiennent 
pas de mercure ni aucune de ses prépa 
lions. Tout en étant un puissant nurga 
pouvant être administré dans n’impo 
quel cas, elles ne contiennent aucune de 
ces substances délétères qui pourraient es 
rendre préjudiciables à la santé des enfante 
ou des personnes âgées. Les Pildlks db 
Noix Longues Composées, de McGalb, sont 
préparées avec soin, avec tin extrait 
centré, tiré de la noix longue et con 
avec d’autres principes végétaux, de 
nière à les placer au premier rang nanr 
tontes les pilules stomachiques jusqu’à pré­
sent offertes au public.

B. E

HE Y WOOD A Ci© ,
19 Park Place, New York. 

1 juillet 1884 1 an.
ajesté, car contract pour 

quatre années, à partir du 1er. octobre pro­
chain, six fois par semaines, aller et retour, 
entre March sud et la station du chemin de 
fer de Stittsvi le. Le transport devra être 
fait dansun véhicule convenable par voie 
des bureaux de poste de Carp, Marcbhurst, 
Huntley et Stittsville, les malles devant 
quitterâlarch sud, tous les jours, les diman­
ches exceptés, a une heure 
permettre au courrier de se 
station du chemin de fer de

effi
Pi♦

: propice pour 
rendre à la 

liemin de fer de Stittsville à 
faire le raccordement avec le

AVIS AUX ENTREPRENEURS.
temps pour taire le raccordement av 
train de la malle pour Ottawa passant 
une heure de l’après-midi.

Le départ du burau de poste de Stitts 
aura lieu aussitôt que possible après l’arri­
vée du dit train et l’arrivée à March Sud 
devra avoir lieu dans les trois heures sui-

SOUMISSIONS cachetées, adressée* 
ssigné, et portant la suscriptlon 

Soumission pour Bureau de Poste, etc., 
Winnipeg, Manitoba,” seront reçues à ce 
bureau jusqu’au MARDI, 2 Septembre pro 
chain, inclusivement, pour la construction 
d’un

Bureau de Poste, etc,
A WINNIPEG, Manitoba.

Les plans et devis peuvent être 
département des Travaux Publics, Ottawa, 
et au bureau du préposé aux travaux de la 
Puissance, à Winnipeg, à partir de LUNDI, 
18 courant, inclusivemmt.

Les soumissionnaires devront se rappeler 
que les soumissions doivent être faites 
sur les formules imprimées et signée 
les soumissionnaires mêmes.

Chaque soumission doit être accompagnée 
d’un cnôque de banque accepté payable à 
Voidre de l’honorable Ministre des Travaux 
Publics, égal à cinq pour cent du prix de la 
soumission, et ce chèque sera confisqué si 
le soumissionnaire refuse de signer le con­
trat lorsqu’il en sera requis, ou s’il ne com­
plète pas l’ouvrage qu’il aura entrepris. Le 
chèque sera remis à ceux dont les soumis­
sions n’auront pas été acceptées.
. Le Ministère ne s'engage à accepter ni la 
plus basse, ni aucune des soumissions.

Par ordre,
F. H. BNNIS, 

Secrétaire.

DES 
au sou

ville

MoGALE, Chimiste, 
Montréal 

it,
vantes.

Des avis imprimés contenant de plus am­
ies informations au sujet des conditions du 

t proposé peuvent êtres vus, et des 
blancs de soumissions peuvent être obtenus 
en s’adressant au bureaux de Poste de 
March Sud, Carp, Marcbhurst, Huntley et 
Stittsville, ou au bureau de poste du sous

1883
PJJ

VIEUX DU 51 ANS

L’KlixiR i
T. P. FRENCH,

Inspecteur des postes.
Bureau de V Inspecteur] 

s Postes, Ottawa. \ 
30 Juillet 1884. J Végétal Balsamique

U
LA VALERIA empêche la chute

S. H. !><i>Wi\>Jes cheveux en trois jours. C’e6t lt 
résultat de toutes les expériences

|JA subi une épreuve 
QUATRE ANS, et a été 
meilleur remède contre les

Rhume*, la Toux, la Coque- 
loche et toutes le* maladie» 

de» Poumon».

PRIX

25 cts. et $1,00 la Bouteille. .
VENDU PARTOUT, et par

G. O. DACIER, Ottawa. 4

de CINQUANTE 
reconnu comme leju’ou en a faites. En vente chea

G. Q. Dacier, rue Sussex, chez L 
D. Martin, rue Rideau, et chez to.if 
les pharmaciens. Voir les certificat.-

L. A. Olivier Ministère des Travaux Publics,
Ottawa, 9 août 1884.

‘ —Faite» l’enaai ae ia VAJLE- 
HIA. C’est la meilleure pom­
made contre la chute de» 
cheveux et la Calvitie. En 
vente chez C. O. DACIER, 
Pharmacien, rue H

AVOCAT.
Bureau.—Encoignure des rues Rideau et 

Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.
mr ARGENT A PRETER 

Ottawa, 3 janvier 1883. tan H mal laa

a

V.

CUEILLETTES OU REPORTERAUCUN TEMOIGNAGE
Egal à celui disant que le Putnam’s 
Painless Corn Extractor est le meil­
leur remède contre les cors, ne peut 
être donné en faveur d’aucune 
autre médecine. Le docteur Consa- 
dine, de Port Dalhousie, écrit : “Je 
puis, avec plusieurs autres person­
nes ici, témoigner en faveur de son 
efficacité.” C’est là une opinion 
universelle. Essayez l’extirpateur 
sans douleur des cors de Putnam, 
et défiez vous des poisons dange­
reux comme substituts. En vente 
chez tous les pharmaciens.

Le conseil de ville se réunira 
lundi prochain.

Le comité des marchés se réunira 
demain à l’hôtel de ville.

Les membres de l’Union Saiul- 
Joseph se réuniront, ce soir, à leur 
salle.

M. R. J. Devlin, marchand de 
fourrures d’Ottawa, est parti pour 
New-York, ce matin.

Une délégation de la société 
Scientifique Britannique est arrivée 
à Ottawa, hier après-midi.

Trois cent personnes ont pris 
part à l’excursion du corps de mu­
sique SaintrPatrick à Thurso, hier.

Les reporters des journaux publiés 
à Ottawa sont priés de se réunir à 
l’hôtel Russell, ce soir, à 8 heures 
précises.

Dans le rapport de la cour de 
police d'hier, il faut lire Xavier 
Guertin, au lieu de Alexandre 
Guertiii.

Le comité du conseil de ville et 
du parc Lansdowne s’est réuni, 
Lier après midi, pour préparer un 
programme de sports devant avoir 
lieu durant le temps de l’exposition.

Le corps de musique de Sainte- 
Anne fera partie de l’excursion qui 
aura lieu demain à Thurso, par le 
vapeur Peerless. Cette excursion 
est faite au bénéfice de la société 
Saint-Vincent de l’an!.

Le détectif Quinn a arrêté, hier

AU BAZAR SAINTE-ANNE

Il y avait foule à la salle du bazar 
de Sainte-Anne, hier soir.

Le corps de musique de Sainte- 
Anne a exécuté plusieurs morceaux 
de son répertoire. Le chant et la 
musique ne laissaient rien à dé­
sirer.

M. E. Laverdure a exécuté plu­
sieurs morceaux de. musique sur le 
piano et a été fort applaudi.

La montre a été gagnée par Di le 
Mélina Delinelle, demeurant sur 
la rue de l’Eglise:

Le premier dépouillement des 
boîtes à scrutin pour les élections 
des candidats au bazar de Sainte- 
Anne a eu lieu, hier soir, en pré­
sence des quatre candidats, MM. J.L.
Richard et A. G. I,arose, marchands 
de nouveautés, etMM. J. B. C. Dunn 
et N. A. Savard, épiciers, du pré­
sident du bazar, M. l’abbé Frud’- . , ,
homme, et du président et vice-,soir, une fille lu nom du Uomow, 
président du comité des élections, soupçonnée d avoir vole deux habits
ainsi que deux témoins. , “n‘: ™b,e.de s0le Fi“T

La votation a rapporté le résul M. L.L. Grisou, maictn.id de la 
tat suivant : rue Wellington.

Dunn...........................
Savard ........................

Majorité pour Dunn
Larose........................
Richard......................

Majorité pour Larose..... 299
formant la somme de 8177.27.

Le deuxième dépouillement aura 
lieu le 28, à heu.es, en préseuce 
des candidats et du comité des 
élections.

Demain soir, grand souper en 
l'honneur des musiciens. Lundi 
soir aura lieu le souper en l’hon­
neur du club de raquettes “ Le 
Frontenac.”

M. l’abbé Prud’homme, curé de 
Sainte-Anne, est parti, ce matin, 
pour Montréal, pour faire de nou 
veaux achats pour le bazar et 
en môme temps acheter les objets 
qui doivent être présentés aux can­
didats gagnants à la clôture des 
poils.

Le concert qui aura lieu à bord 
du Peerless, lundi prochain, lors de 
l’excursion au clair de la lune du 
club de raquettes “ Le Canadien,” 
sera sous la direction de MM. le Dr 
L. G, Provost et Ghs Ghristin.

311
182

129
788
489

Maison de Nev: York — Nous 
avons visité, aujourd’ui, l’établisse­

nt de tailleur de New York, tenu 
par M. J. L. Beaudry. No 523, rue 
Sussex, et nous y avons admiré 
un grand assortiment de marchan­
dises reçues directement d’Europe, 
du Canada et des Etats-Unis, tels 
que tweeds canadiens, anglais et 
écossais, drap de Pilot et drap fin, 
serges anglaises, françaises et écos­
saises; aussi articles de fantaisie 
pour messieurs. Toutes ces mar­
chandises sont des plus nouvelles. 
Coupe garantie, prix extrêmement 
bas et visite sollicitée.

J. L. Beaudry,
523 rue Sussex.

La Sprurine—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d'égale. 
Elle est entièrement différente 
d’aucune autre espèce de composé 
de gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en­
veloppe porte la marque de com­
merce,

En vente chez H. F. McCarthy et 
G. O. Dacier, Ottawa.

OPPOSITION
LA VIE DU COMMERCE

Je vends mes montr< s et bijoute­
ries de toute sorte à 25 pour cent 
d’escompte pour argent comptant. 
Chaque article est garanti, et s’il 
n’est pas tel que représenté, la vente 
est nulle.

J’ai p ne grande variété de joncs 
en or solide. La première de ce genre

IL Norez,
30, Rue Rideau, porte voisine du 

“London Chop House”
Montres réparées avec soin. Ver­

res de montres, 10 cents.

PREMIERE GRAM)F

COUR DE POLICE
| Présidence du juge O’flara |

Ottawa, ‘26 août I8f4.
Pat Itumon, accusé d’avoir obstrué la 

voie publique, est acquitté faute de 
preuve.

David Mc.ljtan, accusé d’ivresse, est 
condamné à $2 d’amende et $1 de frais ou 
trois semaines de prison aux travaux

Michael Whalen, accusé d’aveir fait du 
tapage dans sa maison ; cause remise à 
demain m 'tin.

Joli:. Biuwu, accusé de vol, est acjuitlé 
après avoir reçu une sévère réprimande.

K. Clemow, accusé d'avoir volé une 
quantité de marchandises appartenant à 
M. L. L Grison ; cause remise à lundi 
prochain.

Mary Doyle, accusée d’avoir maltraité 
ses animaux, est acquittée faute de preuve.

Martha Patton, accusée d’avoir causé 
du dommage à la propriété de M. Davies, 
est condamnée à $10 de dommages, $10 
d’amende et $2 de frais ou un mois de 
prison.

Timothy Hogan, accusé d’assaut et 
batterie sur un nommé Gaflney, au mar­
ché de la rue Cathcart, samedi dernier, 
est ac initié faute de preuve.

AU CLAIR DELA LURE
DU CLUB DB RAQUETTES

LE CANADIEN
Par le Vapeur “ Peerless ”

*
1er Septembre ’84

BfrVI.pfl services de la fanfare de Hull et 
Vorchestre du professeur Duquel ont été 
retenus pour la circonstance.

•and concert à bord du bateau, auquel 
dront part des artistes distingués.

Gr

BILLETS, - - 50 cents
Départ «In b tSean h «J prédites.

Le Restaurant “ Queen ”
Numéros 13 & 14, Rue ELGIN

tnt de première classe n'est 
minutes de marche de tous les 

Toujours à point, hul 
i de la saison. Re 

res. La salle à mang 
mier étage. ^ On fait

P.S.—Les prix ne sont pas surchargés.
J. H. SPENCER,

Propriétaire.

qu’à quelques min 
principaux hôtels, 
très, et primeurs 
tonte heures. La 
est au pre 
lité des soupes a

taurant de

n. Repas è 
er des dam
une sçé 
des dîners

Los malles anglaises arrivées par 
le SS Polynesian, dimanche, ont été 
distribuées à Ottawa, hier. ton20 mars 1884

Résumé Télégraphique

iCAKADA

Mme Marie Joséphine^ Mailloux 
est morte à Montréal, à 1 age fie 101 
ans. Une des sœurs de la défunte 
et qui habite à Charnbly est âgée

09 ans.
M. N. l’abbé Théberge, parti il y 

- an pour les missions du La 
brader, est arrivé à Québec, jeudi 
soir. Il retournera à son poste cet 
automne au mois d’octobre.

Par le môme steamer est aussi 
arrivé M. l’abbé Filion, du sémi­
naire de Québec, qui était allé 
exercer le ministère sur la côte 
Nord, aux endroits que touche le 
Napoléon III.

LA GUERRE
Les vaisssaux cuirassés français 

sont entrés dans la rivière de Foo 
Chow, à 2 heures du matin. Après 
un bombardement de deux heures, 
les vaisseaux français se sout 
retirés, mais pour recommencer 
quelques heure- plus tard les hos 
tilités.

Plus tard—Durant le combat de 
l'après-midi, l’arsenal de Foo Chow 
a été mis en ruine. Plus de 1,800 
hommes mis hors de combat. On 
rappoi te que durant l’engagement 
un officier français de haut grade 
a été tué. L’arsenal détruit avait 
coûté 42 millions de francs, et la 
perte
s’élève à plus de 14 millions.

de

a un

EVROPK

des armes et amuniffons

A THURSO

C'est demain qu’a lieu à Thurso, 
par le vapeur Peerless, l’excursion 
de la société Saint-V incent de Paul, 
section française, sous le patronage 
de M. l’abbé J. O. Routlimr, vicaire 
général et chapelain de . société.

Cette excursion est organisée 
dans un but de charit i, et 
conseillons à tous les Canadiens- 
français et amis des pauvres à 
patroniser cette bonne œuvre.

nous

[DIAMOND DYES

Ces teintures merveilleuses ont 
presque entièrement supplanté.pour 
l’usage des familles, toutes autres 
teintures, étrangères ou domesti­
ques.

Les jours de la cuve à l’Indigo, 
à la cochenille, à la gara ice, au 
bois de campêche, sont aujourd’hui 
du domaine du passé.

Nous garantissons que ces tein 
tures teindront plus d’étoffe, paquet 
pour paquet, que toute autre tein­
ture qui ait jamais été fabriquée, 
et donnera des couleurs plus bril­
lantes et plus durables. Les tein­
tures à l’ancienne façonne peuvent 
pas être compaiées à celles-c i sur le 
rapport de la qualité et du bon 
marché.

Avis aux intéressés—Personne ne 
peut me surpasser pour le bon mar­
ché.

J’ai reçu une tonne d’huiie d’O- 
live que je vendrai à 81.20 le gallon 
impérial.

N. A. Savaro, 
rue Dalhousie

Grande Réduction
SUR TOUTES MES

MimMoim
Je vend* au detail le prix 

du groH

SW Venez voir mes prix avant d'a-
heter.

ARGENT COMPTANT

Oscar McDONELL
EPICIER,

101 RUE RIDEAU.

Pour informations 
EXAMINEZ 

la VITRINE au

VALANT $75.00

Seront domines chez
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